


ZEMBLA 
mensuel pour la jeunesse 

PARAIT LE 10 DE CHAQUE MOIS. 

* 

ABONNEMENT : 
FRANCE et AFRIQUE du NORD: 

1 an seulement : 8,20 F 

COMMUNAUTÉ et ÉTRANGER : 
1 an seulement : 9,20 F 

* 

La correspondance 

devra être adressée à : 

ÉDITIONS LUG 
6, rue Émile-Zola, LYON-2* 
C.C.P. LYON 1418 - 89 

Pour réponse 
ou changement d'adresse, joignez 

timbre français 0,25 F 
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Vous lirez dans ce numéro : 

ZEMBLA : Le roi de la jungle. 

FURY : L'homme volant. 

MAC : l’Écossais du Far West. 



UNE JEEP ROULE À TOUTE FLIURE DANS LA BROSSE 
RFRICAINE BRÜDÉE DE SHELL. SON CONDUCTEUR 
AJETIE UN REGARD INQUIET LCERRIÈRE Lt. 

JE NE Vois PLUS LES 1 
VOITURES DE DELANEZ 

{ GRACE AU CIEL, J'AI 
Los SEMER ! 

y 
1 4 

-ù Ne R 

D QUE. ANS | 
NCAA A ARE 

TUE L'ÉTAT DS De Tan a 
#1 C'EST UN AVION DE DELANEZ, JE 

SUIS FICHU ! 



LA SECONDE RAFALE 
SERA SÛÜREMENT 
Pour Moi ! 



IL PIQUE UNE / 
FOIS DE PLUS: 

GAGNONS VITE LA FORÈT ENCORE @UELQUES 
AYANT QUE CES MAUDITS MÈTRES ET __ 

NE LACHENT DE NOUVEAUX 
PRUNEARUX SUR MOI !/ 



ICIJE SUIS POUR L'INSTANT EN 

SÉCURITÉ..LES PASSAGERS DE] 
L'AVION NE PEUVENT ME VOIR : 

D 2 
D _— 

MTS [T4 IHMËÈME INSTFIN T… LE BESSÉ SE GUSSE À GRAND 
S PEINE DERRIÈRE LES ARBRES. 

HÉLAS, IMPOSSIBLE DE Boucer! Et | [QUELQUE cuosE= REMUE DERRIÈRE 
R ÉRÉ, CE FOURRÉ.. SEÉRAIT-CE UN © 

FAUVYE ? LES SOLDATS DE DELANEZ VIEN- 
IDRONT VITE ME CHERCHER! J'ESPÈ- 
RE QUE NEO, LUI au MOINS, EST 

VÉ ! o 

Ÿ KT UN INDIGÈNE ! UN AIR 
PEU ENGAGERNT ! 
JD'ESPÈRE œU'iL HONTE en û U M'ARIDE: 

MCRrS UNE RÉCOMPENSE ! TU ne 
OMPRENDS”?, =. 



PAS DE DOUTE! IL 
ENVOIE UN 

411 

h { € 

J pd / 
LA y AA S 

SSSR 1 “1 

MARIN À TROUVÉ UN DITES-LUI DE SUR 
HOMME BLANC BLESSÉ }/ VEILLER LE BLES 
DANS LA FORÉT ! CE- SÉ JUSQU’ >. 4 
LUI-CI EST RECHERCHE NOTRE ARRIVEÉE: 
PAR LES SOLDATS DE 
DELANEZ / 



lENN L'mÉDIATEMENT l'A RÉPONSE DELANEZ EST RICHE ET PUISSANT /E Z MÉDIRTEMENT Le REC 

se 'I 

SILENCE, PETIT IN 
KENNY'LAIS- À 

PAR CETTE CHALEUR, SE-Moi ÉCOUTER: 
RIEN DE TEL ŒU'UN ee ë 
BON BAIN DANS LE 
FLEUVE ! MAIS QUE 
DISENT CES TAM-TA 

. …… 



PAR LA BARSE DE L'ENCHANTEUR MER- LES SOLDATS DE DELA- 

S LIN... PEUT-ON SAVOIR CE ŒUI 

MLLE BAGUETTES MASIPIES! 
AVEC ZEMBLA,ON N'EST JA- 
MAIS TRANQUILLE / MAIS Ac- 
LONS NOUS BAIGNER TOUT 
TOUT DE MÊME ! 

OBÉIR À ZEMBLA ET RE- 

HoOURNER CHEz NOUS ! 

MES PAUVRES PIEDS SE REFUSENT) SIRET 2 YO001Lu HP | 
À FAIRE UN PAS DE PLUS! ET PT //INISEZ UN PEU MA 

TECHNIQUE PA 



PAR LA BARBE 
LE L'ENCHAN- y 
TEUR MERLIN . 

CE Qui EST SÛR C'EST 
QUE JE ME SENTAIS 
MIEUX AVANT DE 



OÙ CALME ! JE NE TE VEUX EMBLA SE LUSSE CHOLE SUR 
d'UN DES PACHIYOERMES... AUCUN MA ! 

NW DES 

L Ÿ CA U s 
à \ 

à 4 é 
y 

/ 
| 

SJENTOT, TOUS LÆS ANIM/TUX OÆ LA FO 
RET CONNPISSÆNT LE VOONTÉ DE 
ZM 7. 

ZEMBLA À BE- 
SOIN DE NOUS! TE- 
NEZ- VOUS PRÈTS ! 

MN ZEMBLA EXIGE 
ŒQUE vous POR- 
TIEZ SECOURS À 
L'HOMME BLANC ! | È 



LIRISÉ PR ZEMBLA, L'ECHAanr Grio (crenpanr non lon DE t#.. 
: À TRAVERS POURVU QUE J'ARRIVE } 2, POURQUOI CE SAUVAGE 

AUPRÈS DU BLESSÉ LP FOR ET... RESTE-T-IL LA À M'OBSER- 
VER SANS RIEN FAIRE ? 

EMMÈNE-MOI LOIN D'ici ! 
CACHE- MOI! FAS-TO Le] 

Rr 
R 

BRAH.. A 
PARLE 
UN (e) 

æ, 

M 

— 10— 



QUE LES DIEUX ME PROTÈGENT } ZEMBLA CONTRE-ATTAIQUE AVEC LA 
JE L'AI MANQUÉ ! RAPUNTÉ 0€ L'ÉCUT1R.. 

UNE NOIX DE COCO C'EST DUR ! 
AUSSI DUR QUE MON POING ! 



TOUT ENNEMI DU TYRAN EST AMI 
DE ZEMBLA ! MAIS JE N'AI 
PAS LE TEMPS DE T'ExXPLI- 
œæ 

Quoi 7 UN HOM- > 
ME Qui PARLE PEUX AVOIR BE- ZEMBLA, ÉCOUTE ! 
À 3 SOIN DE Toi! UN BRUIT DE MO- 

TEUR,IL SE / 
RAPPROCHE . 



ASS LES SOLOATS | 
"1 | DE DELANEZ : 
Fr 

PAS ENCORE ! GAGNONS DU TEMPS | |VA, BWANA!IL FAUT EMPÈCHER NOS EN 
AFIN DE POUVOIR NOUS ÉLOIGNER, NEMIS D'ARRIVER JUSQU'ICI! TU SAIS CE 
ET FAIRE PERDRE NOS TRACES ! 'L TE RESTE À FAIRE ! 
VIENS ICI, BWRANA ! 

BEWANE FLE EN DMREÆECTION D'UN TE 

PERL LE ZÉSLES.… Valén RITER, 

GQURAND LES SOLDATS DE DELA- ZEMBLA/NOUS A SAUVÉS |, 
NEZ ARRIVERONT, NOUS SERONS j MES HOUR O ReSIERS" 

LOIN, GRACE À L'AIDE DE BWANA: SERRES Neue 

ÿ PEUREUX ! 



COUFROS ! LACHES !/ DE 
SAURRAI BIEN Vous 

DÉCIDER !/ 8€/#000. 

LS VONT BIENTOT SE JETER / 
SUR Nous ! TONNERRE . 

DÉPECHE-TO!! 

ns <a 
= Pal pe=—— à 
TIRE QUELQUES COUPS 
DE FUSIL! PEUT-ÈTRE 
CHANGERONT-ILS DE 
DIRECTION 7 



PAR L'ENFER ! OUVREZ 
LE FEU / CES SALES, 
BÉTES SONT FOLLES : 

UNE BONNE RAFALE DE MITRAIL- 
LETTE, RIEN OE TEL Pour 

É PLACE NETTE / 

ATETS DVI NET INTERVIENT 
TEMPS... 822000 VENEZ, 

\ PEUPLE DES ZÈBRÉS |} 
MISSION ACCOMPLIE 



#2 11. J'A\ LE ! 
Te Etre en & DEBOUT, MARMOTTES - 
MARMELADE |! REDRESSEZ LES 

DEEPS ! 

COMMENT TE REMERCIER DE cE 
QUE TU AS FAIT POUR MOI, 

Sal gg 

MIS FF UN DÉTO RE OT [LES PULUKEFSIUS ONT T7 CREER 
PE SZ RABLES / 



y 

NOR... OTAIKE... M FIVAILEE. UNE PLUIE DE SAPSIUES SEAT F7U- 
62 BE JOUR DES FUGITIFS.. 

AGE 
à 4 € D 
Se 2 » 

à y 4 4 TT nu 
4 à = 

(@ 

EN AVANT! TIPKO lNITEC |. 
EÉLÉPHANT INVINCISLE 
D 

ŒUESSÉ PAR LE COUPE.-COUPE DE 
L'APLUAT, L'ÉtÉPHIINT S'ÉCROUE. 



WA [ZEMBLA NE VOUS CRAIN 
PAS, TAS DE CHACALS 

Re ve 
— 

= æ 
Z N : 

| E) 

QUE PEUT UNE z 
ARMÉE DE FOUR:)}\4 
MIS CONTRE UN /! 
RHINOCÉROS 7 



TOUS SUR LUI, FRÈRES ALuUKAS/ OUG/#./ 

MAIS LES ALUNÉS DE CEMBIA SE 
PRÉPARENT A) COMBAT. 

“+ 

ce 
\ =, 

AE" 



ZEMBtA EXTRAIT LA SE ET 

ALPLIQUE DES HERBES MÉDICI- 
WAMES SUR LE PURE DE L'INCON NE. 

JE SAIS QUE JE Puis 
AVOIR CONFIANCE EN 
TOI ET EN TES AMIS, 
ZEMBLA ! JE VRAIS TOUT 
VOUS RACONTER ! 

CE LE nl 
REVOIR : 

MON NOM EST DICK FORREST. MON FRÈRE 
NED ET MOI FAISONS PARTIE DES SERVI- 
LES SECRETS DE L'ONU. RÉCEMMENT, NOUS REÇUMES L'ORDRE DE PARTIR 
POUR KUSUMBR CAR ON AVAIT APPRIS QUE 

DELANEZ VENAIT DE RECEVOIR 



LES NATIONS UNIES CRAIGNAIENT QUE | NOUS NOUS RENDIMES DONC À KUSUM- 
BA; LA, DEUX SENTINELLES SE LAISSE- 
RENT CORROMPRE ET NOUS PÜMES NOUS 

DER À L'INDÉPENDANCE. NED ET MOI INTRODUIRE AU PALAIS DE DELANEZ/ 
AVONS TÉ CHARGÉS DE DÉCOUVRIR 
LES INTENTIONS RÉELLES DE DELANEZ : 

C'EST CLAIR ! CETTE LETTRE À ÊTÉ ENVOYÉE À 
DELANEZ PAR LE ROI D'OZAM ! TOUS DEUX ONT 
CONCLU UN TRAITÉ D'ALLIANCE EN VUE O'AT- 

CES DEUX MISÉRABLES VONT ÊTRE 
DÉÇUS ! DÈS QUE LE MONDE SERA C'EST FAIT, NOUS 
INFORMÉ DE LEURS NOIRS DES- DUVONS NOUS EN 
SSINS, LS SERONT OBLIGÉS D'Y RE- ALLER, NED 
NONC&R /PRENDS DES 
PHoTOS, DICK ! 

— 21 — 



C'EST ALORS QUE Nous 
FÜMES SURPRIS PAR / 

CES GARDES : 

LES LAISSEZ 
PAS S'É-, 
CHAPPER : 

/ NOUS N'AVONS 
PAS LE CHOIX, 1! 

QDICK' COURAGE ; 

DONNER. | 
ù 'AatARME | 

x 

— 22— 



5 NOUS SOMMES VŸ MIEUX VAUT NOUS SEÉPA- 
LEP ri PEROUS, NED!ILS) RER | CELA AUGMENTE- 
GARDES DE VONT NOUS EN- RA NOS CHANCES D'É- 

DELANEZ À_ / CHAPPER À LA POLICEæ 
NOS TROUSSES : Œ ce cecanez ! 

PARS DANS CETTE DIRECTION, DKK! 
Si TOUT VA BIEN, RENDEZ-VOUS "© 
DANS TROIS Jours Aux sources | ILES mi erimmee one 
OU BANGER, À CÔTÉ DE NOTRE 
PETIT AVION ! 

S1 JE POUVAIS SAUTER, 
OANS CETTE DEEP, 

SANS FRURE DE BRUIT, JE M'PP- LE POLICIER VOL UT M ÉCHAPPER 
PROCHIFT D'UN POUCIELE... " MAIS DE LA MSSÉN IT UN VIOENT 

Cour DE PONS *.… 

PAS UN GESTE Où TU 
LE REGRETTERRS ! 

223.—= 



SANS PLUS ATTENDRE, 
JE SAUTAI AU VOLANT 
DE SA VOITURE ET | 
PARTIS À PLEIN GAZ : 

DEMAIN, NOUS PARTIRONS TOUS POUR LSS 
SOURCES DU BANGER ! FANTY, L'ÉLÉ- 

û 
POUR TR PORTER 2 /3E A VOUS, MES 

MIS, LA JEUNES AFRIQUE 
NE SERA PAS DÉVASTÉE 

PAR LA GUERRE ! 



ALORS SACHEZ QUE VOUS AVEZ DEYAI PRENEZ UNE CARTE, VOUS LE PLUS GRAND MAGICIEN CE N'IMPORTE LAQUEL- 
Tous LES LE ! vous ALLEZ 

VOIR ! 

# ! ET MAINTENANT... "POCUS OPUS ANTIPOCUS *.…. 
EXAMINEZ LA BIEN PUIS LES PAROLES MAGIQUES ONT FAIT DISPARAÎ REMETTEZ- LA DANS LE TRE LA CARTE CHOISIE. TENEZ, VOICI LE PAQUET / PAQUET CICHERCHEZ-LA ! 

=2652= 



LES TOURS DE CARTES\AURIEZ- VOUS LA 
j PRÉTENTION DE 

EN MONTRER 
QUELQUES UNS” 

REGARDEZ BIEN LES CARTES! ELLES 
VONT DISPARAÎTRE_ SOUS Vos } 

YEUX : T=> 

MÉ NON, CHER AMI! CHERCHEZ PLUTOT 
DANS VOTRE POCHE : 

KL) 
y À 
DE led NY Li 

ALLONS DONC /JE CHERCHE 

SEULEMENT À VOUS AMUS 

LE 
T? 

ere 

VU 7 DEVINEZ Ÿ2E SUPPOSE qU'i 
où esT EST cCACHÉ SUR 
PAQUE H 

FORMIDABLE, DICK! vous 
ÊTES UN VÉRITABLE 

MAGICIEN ! 



TU DEVRAIS DEMANDER FICHE LE SURCE 
À DICK DE TE DONNER CAMP, JEUNE PTS ONE RCE e er ou 
DES LEÇONS, RASMUÉ IMPERTINENT / 

SI NED A PU ÉCHAP- 
EN PRENANT CE RACCOURCI QUE PER AUX SOLDATS 
2E SUIS SEUL À CONNAÎTRE, NoysSs DE DELANEZ,IL 

SERONS AUX SOURCES AVANT g DOIT y ÊTRE 

LE CRÉPUSCULE ! ‘ DÉJÀ ‘ 

ea ES TŒCRES AUS TIPEUT LL 77 x 

ESS CPITREIVE PS CI CETELES ok RERO 0 RAM 

L'AVION EST LR MAIS JE = 2 Meg] |PEu ! mais JE suis 

NE Vois PAS NED‘ K | SÛR QU'IL VIENDRA, 
Oick ! 



OuFF/nPRÈS ceTTE \ Tu AS TORT, PourquOoI DONC 7? UN BRAIN N'A 
L RASMUS ! JAMAIS FAIT DE MAL À 

PERSONNE ! 

ALORS AUCUN © 
NE SE DÉCIDE 

A M'IMITER ? 

V//4 AH ,S1 J'ÉTAIS OENTISTE POUR OUR << de , : CROCOS, JE FERAIS FORTUNE 
Dé DoNc NV S DANS LE COIN ! 

LES CANI- 7: ; 
NES AiL- 



ENCORE TOUT EFFRAYÉ, LRASMUS SE ÆHABIUE. 

MAUDIT PAYS ! ON NE PEUT 
MÈME PAS S'OFFRIR LE 
PLUS PETIT RAFRAÎCHISSEMENT : 

FANTY ! SALE PRACHYDERME 
IDIOT ! COMMENT OSES-TU ? 

ER TE PLAINS-TU 7 À EN GAROE : LES OISEAUX S'ENFUIEN 
RIN,TU AS EU LA douche TA y ÉPOUVANTÉS CELA VEUT DIRE 

our ET 1L SATISFAIT xÉ 
Tous TES Désirs 

TRÈS DROLE, 
VRAIMENT! MAIS 
MOI JE NESUIS , 
PAS SATISFAIT | 



ÆNVrenvee.|l |Avez ENTENDU?)CE N'EST 
: NED EST 1 PEUT-ÊTRE _; 

RENDS-TOI, DICK FORREST / 9 PRISONNIER: J QU'UNE RUSE : 
TON FRÈRE NED EST 
DÉJA ENTRE, 
NOS MAINS : 

NON! JE SUIS SÛR QUE C'EST VRAI! VOUS ÉTES COMPLÈTEMENT ENCER- 
NED ÉTAIT SEUL À SAVOIR QUE NOUS] |cLÉS er VOUS NE POUVEZ vous 
DEVIONS NOUS RETROUVER ICI / ON ÉCHAPPER ! APPROCHEZ , LES 
A OÙ LE CONTRAINDRE À PARLER MAINS EN L'AIR ! 
SOUS LA MENACE ! 

que FAUT-IL 
FAIRE, ZEMBLA ? 

FANTY 
BIEN SÛR | 3€ - ZEMBLRA ? 

US$ LIEJUTENANT 
D, D’ AVIATION ! 



NE TEN FAIS PAS! IL TROUVE- 1 RA TOUT SEUL LE CHEMIN VITE ! LES SOLDATS DE 
DU RETOUR ! DELANEZ RECOMMENCENT 

JA NOUS MITRAILLER ! 

FEU x FAUT LES 
EMPÉCHER DE 
DÉCOLLER / 

QUE SE PASSE-T-IL, 
DICK ? L'RAVION 
NE S'ENVOLE PAS? 



AR LA BACBE DE L'ENCHAN- TROP COURT POUR DÉCOLER /…. 
FELE MERLIN UNE DEEP ESSAYONS TOUT DO MEME ! 
CHERCHE À Nous, { 
BARRER LA ROUTE : 

DE NE VEUX PAS VOIR ÇA ! PRÉVE 
NEZ- MOI PUANG ous SE- 

| RONS AU 
PARADIS : 

ŒU' ATTENDS-TU BAH! LA CIBLE EST TROP POUR TIRER, FACILE POUR QUE JE , ANIMRL PUISSE LA MANQUER ! 

— 32 — 



TONNeerE un 1 
ÉLÉPHANT ENRAGÉ : 

RE — =, = EE 

NOUS SOMMES ATTENDS UN PEU FSSRAUOINT QUE SE PASSE LL EN 
SAUVÉS POUR CHANTER || : 

yourmese /) Kicrore,enasmus:] [UNE ÉTÉ DE CRRBURANT : 
LE RÉSERVOIR ! 

L FAUT TENTER UN || TENEZ- VOUS BIEN,LES GARS! ; 
ATTERRISSAGE, NOUS ALLONS TOUCHER TERRE: 
DE FORTUNE ! 



FÉLICITATIONS, DICK ! TU 
UN GRAND PILOTE ! 

CF = 

ES 

AN 
a 

C2 

CZ ' ous DE MIEUX 
TONNERRE QUE Vu og ATTERR (EN MIEUX / 
SE PASSE-TIL ENLI 

ÿ  " 
/ > 

TOUS SUR LE 
TOIT DE L'AVION/) S 
EN VITESSE ! 



ZEMBLA!/ ELLE EST 
XTREP LOIN ! 

" Si SEULEMENT + NS PEL RRLÉS.N JF BIEN PEUR) Se POUVAIS AT 7 & 

RESTE QUE QUELQUES PIBINCRE € BRANCHE : NP] 
: AMINUTES A vivre ! IMPOSSIBLE, ' { 

SOLS 225 RESTAELS DETTE 
FEN La te 1 AÆENNY ÆT RASMUS, EE MOIS S'ENVOLE 

; Ur RE EMENT LES MATINS TN 
PVANT A CHPECHE ESPÉRENM 

USE CE 
TNCHE 

UNSTEUUÉ SUEUNE BRANCHE, k FT- 
BRIQUE IN LASSO AU MOYEN LE 
PLELQUES L'AINES... 

— 35 — 



ATTRRPEZ # 

NOTRE AVION A ÉTÉ ENGLOUTI ! AUSSI, LE 
MIEUX EST QUE JE ME METTE EN CONTAC 
AVEC DELANEZ ET QUE JE LUI OFFRE LE f| 

TIR OE CETTE 
BoUuE MALO- EC DORANTE ! 

 — à 

] 

NON, DUCK'NETE FIE PAS À DELA- POUR LE MOMENT, NOUS ALLONS DE- NEZ ! DÉS QU'IL AURA LE DOCUMENT, | IMANDER L'HOSPITALITÉ AUX NAGORS L Vous FERA FUSILLER, NED ET Toi! DES AMIS / ENSUITE Nous VveRR VOUS EN SAVEZ 
TROP LONS ! 



LÆ PETIT GROUPE ARRINVE ENFIN F4) VULAGE OES NMSORS-. 

HITS 4 f 2 f y à ; É 
Ke dl h VE à 

S 

AE 

TE EN TRAIN DE 
LE CHERCHER } 

Nous muse! 

ZEMBLA NE NOUS AURAIT PAS, 
ŒAUITTÉS SANS MOTIF GRAVE : 

ZEMBLA À DIT, ŒQU'R-T-IL EN TÈTE? 
vous ATTENORE 

et ! 



ZE. BUS ARC A ARRÈÎNE 2 

CEPENDANT ZEMBLP, Pr PRIS PURES DENT cais LE DEtPNEZ.. 
D BORD D'UN CANOE. l DESCEND 7 ] 

CAPIDEMENT LE FLEUVE... 

LE PALAIS OU TYHÆAN EST BIEN K L FAUDRAIT QUE JE 
TROUVE LE MOYEN D'ÉLOI- GARDÉ !ILME SERA DIFFICILE 

O'Y PÉNÉTRER ! GNER LES SENTINELLES 
ë PENDANT UN MOMENT ! 

cerre Auro || eu apRéSs, EN EFFET, LE MOTEUR 
VA BIEN ME SÆMET À TOURNER ! LA VOITURE 

) SERVIR ! J'AI PART FT TOUTE VITESSE... 
VU CONDUIRE 
RASMUS... 
PEUT-ÊTRE 
ARRIVERAI-JE| 
À LA METTRE 
EN MARCHE ! 



DRE TRI IT TRES 2 PLACE où s'élève le PARIS De \POURSUIT SA COURSE FOttE.. 
OÆECPNEZ … ce CHAUFFARO EST “ 

L FINIRA PAR SE 1 
CASSER LA FIGURE : 

GA DEVAIT 
FINIR COMME 
GA ! ALLONS 

voir ! 

DrTeES Pre LE BUT, D'AUTRES 
OMDPTS SE PRÉCIPÎTENT SUR LES 
JŒLUX DE l'PCCIDENT.. 

Y-LA VOITUR RE AU PALAIS 
OUTE LEUR AT- < SANS QU'ON 

ME VOIE! 

RAI M'INTRODUI- 

— 39 — 



MRISILNY A  QU'EST.cE QUE 1 CEPENDANT ZEMEIF... 
PERSONNE | ÂCELR SIGNIFIE : ge 
LA - DEOANS: M LTLE PLUS DIFFICLE SERA OE® 

= SAVOIR OÙ EST ENFERMÉ 
À IN LE FRÈRE DE Dick ! 

HALTE ! PAS REVENC DE SA SURPEISE, LÆENMO LT 

COMMENT ES-T SON DIT MAIS... 
NTRÉ 7 

(4 NN 
Q 

2E T'AVAIS, 
PRÉVENU : 

LE SALDAT S'FPRLOCHE 
ZM AVEC LRÉCAOTION.. 



AORS SRCSQUENMLENT, 4 

CÆtU-CISE REUÈVE, SPISIT 
LÆ BORD Du TETPIS 

NEED FORREST, JE | 
VOUS OFFRE UNE DERNIÈRE CHANCE 
DITES-MOI OÙ JE PUIS TROUVER 

VOTRE FRÈRE ! 

JÉ N'EN SAIS NVCET HOMME NE PEUT [oui! SOUS L'INFLUENCE L RIENT ETLE JMENTIR, MON GHNE - | [De LA PROGUE Je Vous)ru res 
SRAURAIS.2E /RAL! N'OUBLIEZ AI RÉVÉLÉ L'ENDROIT 
QUE JE NE PAS QUE NOUS LUI Sù J'AVAIS RENDEZ- 
vous LE AVONS ADMINISTRÉ 
DIRAIS PAS /LE SÉRUM DE ( SEREZ, |, 

VÉRITÉ / FUSILLÉ : 



QUELLE NAÏVETÉ ! r. f MON GÉNÉRAL !ZEM- 
LES FRONTIÈRES BLA EST ICI, AU PA 

LAIS, LL A RSSOMMÉ UN GARDE ‘ 

DU FAMEUX 
DOCUMENT |! 

ZEMBLF! DONNEZ L'ALERTE GÉNE- DR RALE ! QUE Ps SUN DNVPR CRE: 

PÆEINEIES DŒÆLUX SOCO/FTS SA 4€ 

Ésarts LE LEMBLT SLRST. SJ PENE TE LRISSE=R F1 PAS APPELER À 

GPL 
SR * 



VOYONS... VOUS ÊTES À PEU 
PRÈS CE LA TAILLE OU 
GÉNÉRAL! PASSEZ SON 
UNIFORME ! 

PRÉPAREZ MA B: EN 
VOITURE IM- EXCELLENCE 
MÉDIRATEMENT : 

QUE LE CIEL VOUS SÉ- 
NISSE ! MAIS COMMENT 
SORTIRONS- NOUS D'ICI7 
LE PALAIS EST 
ENCERCLÉ / 

PEU APRÈS NED FORREST QUITTELE 
PAPMAPIS SOUS LE LEGAL D /MPASSI- 

ŒUE DES SENTINELLES... 



PLIS NEL ROLE SANS ARRET 
DUSQU'PUX PORTES DE LA VUE. 

EPENDAPNT, EMELET N°7 PTS 
DerrTrÉ LELRNEZ... 

NED DOIT ÊTRE DÉJA LOIN OU PALAIS’ 
DE PEUX M'EN ALLER MOI | 

AUSSI : 

URVU QU'IL 
PUISSE ME 
REJOINDRE 

MIEUX VAUT ATTENDRE 
QU'ILS S'ÉLOIGNENT! 

DONNONS ENCORE U 
BUREAU DU GÉNÉRAL... NOUS EN 
PROFITERONS POUR FAIRE UNE 
PETITE VISITE À SON BAR. 



RG PAS DE DANGER ! LS VONT ENTRER | L FAUT eue JE 
JDE L'Ai vVy PAR TIR TROUVE UN E UTRE=Æ vo 
EN VOITURE ! POUR FUIR ! 

MAIS AVANT TOUT, 
CACHONS LE 
GÉNÉRAL / 

J'AVAIS RAISON ! IL N'Y 
A PERSONNE ! 

LES SOLOATS Bo 
NT... 

Enr DE MEN BueR 1 

PTE 



EH. .TRISEZ- vous! vous 
N ENTENCEE PAS cé- 

\ 



db S'EST ENFUI PAR JÉ LE Vois LA-BAS, 
SUR LA CORNICHE / 4 LA FE- 



RIEN Ou TOUT ! ET MAINTENANT, FILONS 
s PO 

ŒN EFFET (7 PŒINE EŒRAEI ET S'EÆST- 1 
LOS NE... 

IL EST ENTRÉ DANS LA 
CHAMBRE OU COLONEL 
PARK, J'EN Suis 

SÛR 

| 

à Ë ë | 

AH..LE FIRMA-)TONNERRE ‘IL EST 
MENT SCIN-__/SÜÛREMENT IVRE ! DÉ 
TILLE !. PECHONS-NOUS ‘IL FAUT 

ABSOLUMENT RETROUVER] 
ZEMBLA ! 



DERRIÈRE CETTE PORTE, 

J'ESFSES Trouver A 
LIBERTÉ / AH. ELLE 

Es FCRMEE ! 2. 

TE 

RE S 2e 

RE D — 

ESSAYONS DE L'ENFONCER Telle, 
AVANT QU'IL NE ce TRor TONBERA : 



ÉTlORSPUE LES F 
GAROES DE 
PELANEZ FONT 
tŒÆRRLPTION.. 

+5 
im) 

ET MAINTENANT, ILNE ME 
A RESTE PLUS QU'À RE- 

TROUVER NEO / 

ARUEL HOMME / JE 
ME DEMANDE COM- 
MENT IL S'Y EST 
PRIS POUR 
S'ENFUIR DU 
PALAIS ! 



L'ESSENTIEL EST DE) Lécenvermen |) LASMIS DCk 
Gr # e * REMERCIER, Nneors tn de vous con lzevas er | Venez ve! 

MBLA > /FIERAI TON réére aTroi, | [22 7€ ZEMBLA EST, 
À VENT À DE. 

TINATION. 

éR 
OR NS SuUIDEs qui vous OE RETOUR. 

72 U'A LA 
FRONTIÈRE à _. s 

DE ME DOUTRAIS QUE TU NOUS AVAIS 
QUITTÉS POUR ALLER À LA RE- 
CHERCHE DE NEED ! MAIS 
COMMENT AS-TU FAIT? 

.. 111! FH. JE PENSE À LA TÊTE QUE 
DEVRIENT FAIRE LES SOLDATS QUI ONT 
TROUVÉ DELANEZ EN, |, / 

CALEÇONS ! 4/44 /4: 

= +, “EE 0 

FFN DE lL'ÉPSSODE 
À SUPVRE (é 



Julien Da Rui fut un des gardiens les plus renommés de l’équipe de France. 
Jouant à Roubaix, il contribua largement au titre de champion de 1re division 

qu’acquit le C.O.R.T. en 1946. 
(PR. Intercontinentale.) 



Le nom d'Albert Batteux est lié à celui du Stade de Reims. Inter et stratège 
de l’équipe, lorsque celle-ci remporta son premier titre en 1949, il en devint 
ensuite l’entraîneur et il mena Reims, par quatre fois, au titre national, ainsi 
qu’en finale de la Coupe d'Europe. Aussi, la séparation de Reims et de Batteux, 
à la fin de la saison 1962-1963, a fait sensation. Il y avait vingt-cinq ans que 

cet homme était rémois. 
(Ph. A.D.P.) 



LE FOOTBALL À CENT ANS 
LE CHAMPIONNAT APRÈS LA GUERRE 

O" essaya, pendant la longue et difficile période qui s’étendit de 

1939 à 1945, de conserver une certaine activité du football pro- 

fessionnel, dont les matches pouvaient apporter au public un peu de 

détente au milieu de ses terribles soucis. Les difficultés de déplace- 

ment firent qu’on divisa la France en zones, 3 en 1939-1940, Rouen 

l’'emportant en zone Nord, Nice dans le Sud-Est, Bordeaux dans le 

Sud-Ouest. Puis il y eut deux zones, une Nord et une Sud, comme les 

zones, dites occupées ou non occupées. 

QUAND ROUEN GAGNAIT.. 

Ne citons que pour mémoire 
les vainqueurs de ces cham- 
pionnats bien spéciaux : Red 
Star et Marseille en 1941, 
Reims et Sète en 1942, Lens 
et Toulouse en 1943. Pour la 
saison 1943-1944, les difficul- 
tés encore accrues firent créer 
des équipes dites fédérales, 
c’est-à-dire qu’on avait replié 
dans certains grands centres 
des joueurs venus d’un peu 
partout : Lens-Artois devança 
Lille-Flandres. 

A nouveau, deux zones en 
1944-1945, gagnées par Rouen 
et Lyon, mais cette fois avec 
la Libération une finale inter- 
zones que Rouen gagna. 

Le championnat reprit dans 
sa forme traditionnelle avec 
la première saison de paix. 
42 clubs reprirent le départ 
avec une première division de 

20 équipes et deux groupes de 
14 en division II. Il avait été 
décidé que les clubs de villes 
trop touchées par la guerre 
ne descendraient pas en 2° di- 
vision. Ce fut le cas de Metz 
et Le Havre, qui furent main- 
tenus, alors que Sochaux et 
Lyon plongèrent. 

Le premier champion 
d’après - guerre fut Lille, qui 
précédait Saint-Etienne et 
Roubaix. L’inter Baratte était 
le grand homme de l’équipe 
lilloise. 

Supériorité nordiste aussi 
pour la saison 1945-1946, avec 
la victoire de Roubaix, dont le 
gardien Da Rui faisait partie 
de la lignée des grands goals 
que la France posséda pen- 
dant de longues années. Rou- 
baix avait aussi un maître à 
jouer dans sa ligne d’avants, 
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Hiltl. Il faut noter la 2° place 
de Reims. Le club champe- 
nois, dont on avait peu 
parlé avant guerre, allait de- 
venir le club n° 1 et se retrou- 
ver régulièrement aux places 
d’honneur, quand il n’occupe- 
rait pas la première. 

La saison suivante, Mar- 
seille était sacré champion de 
France devant Lille et Reims. 
Le Lillois Baratte se classait 
premier buteur, avec 31 buts. 

NICE EN 1re DIVISION 

Au début de la saison 1948- 
1949, Monaco montait une 
équipe professionnelle, l’an- 
née même où Nice accédait à 
la première division. Reims 
remportait son premier titre 
devant Lille et Marseille. Les 
Rémois, avec les Jonquet, 
Marche, Penverne, Batteux, 
Prouff, Flamion, Pierre Sini- 
baldi (tous entraîneurs main- 
tenant), alignaient une équipe 
de qualité, dans laquelle allait 
bientôt débuter un jeune foot- 
balleur nommé Kopa. 

En 1950, Bordeaux accom- 
plit un exploit. Venu de la 
division II, dont il avait été le 
champion la saison précé- 
dente, il enlevait le titre, pré- 
cédant Lille et Reims. Puis, ce 
fut une ère niçoise. Le club 
azuréen gagnait le champion- 
nat en 1951 et en 1952. Firoud 
(entraîneur de Nîmes à l’heure 
actuelle), Bonifaci, Belver, 
Nurenberg, Carré, Courteaux, 
Bengtsson et le Sud-Améri- 

cain Amalfi, étaient les 
joueurs niçois les plus en vue. 

Reims retrouva son sceptre 
en 1953 (avec Kopa et Glo- 
vacki) et en 1955 (avec Bliard 
et Leblond), alors qu’entre- 
temps, Lille (devant Reims) 
s’adjugeait un ultime titre 
avant, hélas ! de plonger en 
2° division, ce dont il ne de- 
vait pas se remettre. 

Il faut dire que le Racing 
également avait passé une 
année dans le « purgatoire » 
de la division II, mais il était 
remonté aussitôt pour repren- 
dre place parmi les meilleurs. 
Par contre, un autre club glo- 
rieux devait suivre le sort de 
Lille : c’est Marseille, qui 
connaissait à son tour les 
affres de la 2° division, d’où 
il n’est ressorti en 1962 que 
pour redescendre l’année sui- 
vante. 

On regrette que de grandes 
villes comme Marseille et 
Lille ne figurent plus parmi 
l'élite du football. 

Le championnat couronnait 
ensuite Nice en 1956, Saint- 
Etienne en 1957, Reims en 
1958, Nice en 1959, Reims en 
1960. Monaco enlevait son 
premier titre en 1961, le lais- 
sait à Reims encore en 1962 
et l’emportait à nouveau en 
1963. 

Ainsi, depuis plusieurs an- 
nées, à l’exception de Saint- 
Etienne, le titre national n’a 
pas changé beaucoup de 
clubs: Reims, Nice et Monaco. 

(A suivre.) 
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6" éPisooz _ (E DERNIER VOL 

FURY , erLoP &T CHICK SURVOLENT LA VILLE DE SACRAMENTO. 
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CHICK DESCEND EN CHUTE Li.) |Cmick ñAcTION.| ag 
BRE ET FURY SAUTE À SON NE LA Com. WA 
W = 7ourR....| | MANDE DE ; 

Ÿ AA L'OUVE. LS 

\ FAN ps 

Nan 

ETILSE TROUVE EN DIFFICULTÉ 
PAR SUITE DE VIOLENTES OSC/L_ 
LATIONS IMPRIMÉES AU PRARACHU. 

EN EFFET LA MANŒUVRE. DA 
AICILE PoukR UN DÉBUTANT 
COMME CHICK- RÉUISSIT ET LES 
DEUX COMPRAGNONS EFFEC - 
TUENT UN ATTERRISSAGE IM- 
PECCABLE.... 



Puis AVANT PLIÉ LEURS PARACHUTES, ILS SE DIRI- 
GENT VERS UN HANGAR... 

NON! C'EST UN TER. C'EST en Venu eeconvniRE ONsERA rRAN- A 
L'RÉROPORT ue DE “À QUILLE : MOINS DE FOR 

BRUITP T'ES MALITÈÉS MOINS DE 
E OURDINGUE? BRUIT... MOINS 

| duel 

Jon T 

fl 

on ! s'en renvs OH MAIS C'EST LE Z22 LE NOU- 
VEL APPAREIL À TURBO.PRO- 
PULSEURS DELA FLYING / 

MOI AUSSI, 

NOUS REN— 
SEIGNER ! 4 

VA lt 
LES TROIS Amis PENÈTRENT, DANS LE HANGAR ET ILS APERÇOI!- 
VENT L'APPAREIL MONTÉ SUR UNE ÉTRANGE MACHINE Qui EF: 

WBRER DANS TOUS LES SENS [a 7 à 
TANDIS QU'UN HOMME CONSUL. 
TE RES APPAREILS DE CON. 
TRÔLE... 



À BRISER Y S'MOQUE 
LA QUEUE DE NOUS 

DE | C'PÉKIN ! 
L'APPAREL ! 

D'APRÈS MES CALCULS ,L'A 
LIAGE UTILISÉ POUR LA 

D'UN VOL PROLONG 
MES CALCULS SONT EXACTS, 
C'EST LA QUEUE DE L'AP- 
PAREIL QUI DOIT LACHER ! 

CETTE MACHINE 
OIRE QUE LES ; SERT À REPRO- 
TECHNICIENS DE LOS-ANGELES, JE DUIRE LES EF 
APPELLENT LE |SUIS UN SAVANT ET 

: 5/ NON UN TECHNICIEN 
ET J'AFFIRME QUE LA 

J'AI ACHETÉ CET APPAREIL 
DE MES DENIERS POUR PRO- 
CÉDER À CETTE EXPÉRIEN- 
CE ET... CH... ATTENTION! 



AWYIEUX, LES TROIS AMIS SUr.| 
E 

SE DU CHRONOMÈ TRE ET À , 
CA DERNIÈRE SECONDE... 

ut APPRO - 
NE DESA 
CENTIÈME 
HEURE DE 

C'ESTIM 
POSSIBLE 

22 MES 
AMie ! 

LA CRCULA - 
) 5 s, W } 

MAIS APRÈS VOTRE EXPÉRIENCE 
NOUS POUVONS 
REVENIR À LA 



CLOP A DES \ 
ARGUMENTS !) \ 

ETLLES TROIS AMIS , SAINS 
MÊME PRENDRE LA PEINE 
DE QUITTER LEURS COMB:. 
NRAISONS DE VOL, SE PRÉCI- 
PITENT AUX BUREAUX DE LA 
FLYING. 

HE 
NUL 

…….. AVEC Deux PER SONNES À BORD ETIL SEA DESTINA. 
(n 

AARANTIS te < 

1 

oi { 

/ 

, 7 

MAIS LA RÉCEPTION Du DIRECTEUR, 
MISTER PEIRCE, LES DÉÇOIT.. 
VOUS VOUDRIEZ QUE JE RETI- 
RE DE LA CIRCULATION 60 RAP 

EXPÉRIENCE QUE PER- 
SONNE N'A CON TROLÉE: 



CES DEUX VOYA- VOULEZ-VOUS QUE 9J'AP. 
GEURS DOIVENT E PELLE LA POLICE 7 VOUS ÊTRE AVERTIS RACONTEREZ VOS PETI- 
DU DANGER qui TES HISTOIRES À UN LES MENACE! COMMISSAIRE ! 

QUELQUES INSTANTS PLUS TARD, 
DANS L'ASCENSEUR... 

Parce que 

TU NAS PAS 
TORT, MAIS TU 
PARLES TROP 

HAUT! 4 



fon +'A 3AMAIS 
DIT QUE TU ÉTAIS 

MOCHE ? 

V 

TU CHERCHES ŸSi TU POSSÈDES UN 
: DE LOCAL POUR UN 

CHAÂTRIGNES?) MATCH DE BOXE, 
IE TE DÈFIE! 



CA VA ÊTRE OUR POUR | VOILÀ DE LA PLACE 
CLOP ! POURVU QU'IL ET UN BON ÉCLAIRAGE! 
TIENNE ASSEZ ? 

LONGTEMPS ! 

NOM DE Dix Miice D, 7 MRIS CLOP RÉCUPÈRE ET 
MÉGOTS! JAMAIS U REPART À L'ATTAQUE... 
ENCRISSÉ UN DRO' 
DE CETTE FORCE ! 



SÛR … ÇA A TOUSOURS 
ÈTÉ LA SPÉCIALITÉ DE 

U PUNCH! 
ANNSES, 92'At ENCORE 

AÏE..AÏE EN EFFET, CLOP À DE LA PE ça va mar / NE À SE RÉMETTRE.... 



COUPAGELSEMENT CLOP REPREND 
LE COMBAT MAIS INU TI! LEMENT 

O'KANE A TROP DE MÉTIER 
POUR QUE CLOP MIT LA 

Pourvu QUE 
CHICé FASSE 

DE DETTE L'ÉPONGE ! O'LANE NON... IL FAUTQUE 9€ 
EST PAR TROP SUPÉRIEUR! TROUVE AUTRE CHOSE... 

c'esT moi L'ael | Pas ou rour!/ Yru rerFUuses ? 
Fury? 5€ Peux/BiTRE! TU N' 9E VEUX EH BIEN 
ENCORE TENIR /RIEN À DIRE | | CONTINUER ! 

= 6 = 



QUE LE DIAGSLE 
M'EMPORTE ! 

GA ALORS ! JE NE SAVAIS 
PAS QUE FURY CONNAIS 
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PETIT CACHOT NS PÈ C'ÉTAIT LA 
SEULE FAÇON A) A 
PREN 
DRE € 7} 1 E 
EUR. À Fr = 

LNE ME L'AVAIT/( VOILÀ Qui EST| |IPARDONNE_Moi NT Bon. JAMAIS DIT ,LE FAIT, CLoP! DE T'AVOIR FRAP. è< de 

LE GARS N'EST PAS 1 * 
PRÈSDE SE RÉVEIL (7 PAPELARD, 
LER NOUS POUVONS). LES &nrs!’ 
ALLER ATTENDRE à 

LE Z22 DE MIS ) A T DONC À SA CEN _VET Si NOUS VOU- 
TER FRED ROSE à o TIÈME HEURE DE | LONS ARRIVER 
PARTIRA DEMAIN / È 
MATIN À 5 HEU- 
RES DU MATIN DE 
BURLEY POUR 
MINNE R POLIS !/ 



LES TROIS RMIS SE RENDENT AU 
PAS DE COURSE À L'AÉROPORT.. 

CROIS . TU QUE |S1 LE MOULIN NE PÈ- 
TE PAS AVEC LE RÈ- 

M AIS NON |! JE VARIS TE PRÈCÉDER 
AVEC CHicie! 

MAIS LE MOTEUR TIENT ÆT A 
S H. DU MATIN, L'AVION DENOS 
AMIS SURVOLÉ LE TERRAIN 
DE BURCEÆY.. 

O'UNE\LA PISTE, 
D'ENVOL : 

BORD. NOUS 
ARRIVONS 
TROP TARD 



NOUS TOMBER. VOYAGEURS SON 
RECULONS |! iLS VONT MAIS LES CRAINTES DES DEUX 

TVURAINES,..… 
DEssus! 

—_—————————_— 
ET PEU APRÈS, CHICK ET FURY 
ATTERRISSENT DANS UN STYLE 

re 



PARCE QU'IL NE FAUT PRS PAR. RRPIDEMENT, FURY MEET ROSE 
TIR! DANS UNE HEURE ,LRA AU COURANT DE L'EXPÉRIENC 
Queue DE votre naPrareirse|l | Du PRoresseur MOORE... 
ÉTACHERA! 

PR 
TPE 

QUO? sue) | 

SA 

G 

VIENS Puil ! 
NOUS ‘ALLONS 
DISCUTER! 

MAIS S1 2€ LES Fais ŸaLors DE. 
ARRÈTER,IE SERA |[BARRASSEZ 
MOI-MÊME RETENU /VOUS D'EUX 

MAIS OÙl... MAIS OÙ... PAR N'1M - 
h CE SONT DES FOUS! PORTE QUEU 

S LES DONC MOYEN ! 
ARRÊTER / ! 



LIN PEU PLUS TRRD.... 

QU'AVEZ EH BIEN 
VOUS VOILA ! 

DÉCIDÉ? 

PAS UN GESTE 
OÙ 3E Tee! 

PAS PERDU! 
NOUS AVONS 
ENCORE NO- 
TRE AVION! 
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J'EN A1 ENCORE Pour 

NON !ILS N'ONT PAS ENCORE 
MIS EN MARCHE LES RÉAC- 

! NOUS POURRONS LES 
REIOINDRE! 

MAIS ILS Ki 
VONT S'APER. Rù 
CEVOIR QU'ON LES)NNN 

Sur ‘ 



CRAMPONNEZ -VOuSs, ATTENTION! LES ) 3E VRAIS MET- 
E P1- 

TIENS . TOI PRÊT'ET S'ILS 
NOUS LAISSENT LA PLACE 
TU FONCES ET TU LES 
= ÈMES! —_— 

MRIS QU'EST-CE 
QU'ILS FONT! 

LS VONT NOUS ESCORTER 
JUSQU'À MINNEAPOLIS / 

MAIS FURY À COMPRIS.. 

PRENDS UN PEU J TES FOU ,ILS 
D'ALTITUDE PASSERONT / 



ALLUME LES RÉAC- 
TEURS , C'ESTLE 
En MOMENT! 

PEU PLUS 
D 

IN 

ARI 

4 

T'AS vu ? NOUS 
LES AVONS OBLI- 
GÉÈS DE DESCEN 
DRE! 

S lEN 
CORE DEUX OÙ 
TROIS FOIS ET 
ILS SERONT FOR 
CÈS D'AT. 

[TT MALHEUREUSEMENT, LE TEMPS PASSE ET PEU DE Er oaNs MINUTES MANQUENT AVANT L'ÉCHÉANCE FATALE... = LES Cr JANET MAINTENANT JIL FAUDRA GIEN KILOMÈTRES , )) ANQUE VONT-ILS/ QU'ILS NOUS te QUI SUIVENT SQ FRIRE? SENT PASSER, Si- 
ÊLOP, EN RE! EE NON LS VONT ALLER 
PÉTANT \ IS'ÉCRASER CONTRE PLUSIEURS 3 LE MONT WYOMING ! FOIS LA MA. 4 Es 
NŒUVRE, —— 
CONTRAINT % D 
ROSE À 
S'APPRO- 
CHER DE 
PLUS EN 
PLUS DU 
soc... 



ILS NE LE FERONT ; CLOP S'EST RENDU COMPTE, 
PAS! PUISQU'ILS N'ONT LUI AUSSI, DU DANGER PRE. 
PAS RÉUSSI À NOUS | SENTÉ PAR LRMONTAGNE 
FAIRE ATTERRIR LS TOUTE PROCHE... 
VONT RENONCER! Yi FAUT TOUT RIS- 

FAIRE, /QUER ! S'ILS N'ATTER. 
FURY?/ RISSENT PAS MAINTE. 

NANT,ILS SONT 

DÈJTA LES DEUX AVIONS FOUS l'ILS SONT FOUS ! ILS VEU- 
VOLENT AU RAS DES LENT PROVOQUER UNE CATAS_ 

PHIL! 3€ N'EN ROS PAS 
PEUux PLUS..2JE 4 LA T 
NE SAIS PLU 
QUE FARE! 

d _ù P QU'ILS SE DÉCIDE 
SONT, AUTREMENT NX 
Tout EsTeuiT! 
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TANT PIS VA ,PHIL 4 

ARRETONS - 

Renbous er " OL A 
SSSR 

LOS AFFAIRES 

LAN NN rt
 

REGARDE, 
€CLoP! 

REGARDE! 

MAIS LA MINUTE FATALE VIEN 
DE S'ÉCOULER ET PONCTUELLE. 
MENT, SELON LES PRÉVISIONS 
DU PROFESSEUR MOORE , LA 
LEUE DE L'APPRREI SE Dé. 

ME... 

NOUS AVONS 
GAGNÉ ! 



MON DIEU! JUSTE LL Y 
AU MOMENT OÙ NOUS 

S Poire 

‘Bas LORS 
CIDENT S! 

AS-TU SEULE.\ 
MENT ASSE 
D'ESSENCE! 

© 5 

| <E SA 

RÉPSTE 
EXACTEMENT 

] VEMENTS TZ VEMENT 

4] 

Gi) A 
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ET PAR CETTE MANŒUVRE, LES| |ET LS ATTERRISSENT SANS DEUX AMIS RÉUSSISSENT À D/RI - INCI- 2 
GER LEUR PARACHUTE MRLGRÉ DENTa 
LA VIOLENCE DU VENT. " 
L'ENDROIT OÙ S N 

EST TOMBÉ LE \S2 > 
Z22 S> De \ : 

AN 

\ \ K 

| 

PJ PLUTÔT QUE 
D'ÊTRE ENT! 
NE ! 



LES CORDES SONT TROP TEN- JIENE PEUX 
DUES POUR QU'IL ARRIVE À DÉ] | PAS. Ie NE 
ROCHER SON PARACHUTEET PEUX PLUS 

4 EST ENTRAÎNÉ VERS LE BOUGER ! 
= OR DE 

E 

TIENS BO! 
ENCORE 
UNE SE. 
CONDE ! 

| à 

oO 

Ni 

US 

gl — 



ENCORE UNE 
SECONDE ET 
IE LÂCARS ! 

VIENS MAINTENANT / 
VOYONS OÙ EN SONT 
ros E ET SON AMI! 



CR SERT 
ELLE DOIT : x À UN TAS DE 
ETRE CAS. { CHOSES UN PA 

£ / D RACHUTE! 

el 
AVION SUR 

Out, MAIS POUR SE POSER LE IL COMMENCE PAR FLANQUER 
BRAVE CLOP NE TROUVE EN UNE JOLIE FROUSSE À UN AU. 
D AÛTRE rue L'AUTOROUTE. quoi? À Es. TOMOBILISTE., 

LE 



ILNE FREINE PAS, L'IDIOT / ILA DD ACHETER 
SON PERMIS DE CONDUIRE D'OCCASION ! 

æ) 

JA 

ALORS QUE LE MOTEUR EXHRA- 
LE SES DERNIERS HOPUETS, 
CLOP RÉUSSIT MIRACULEUSE. 
MENT UNE RESSOURCE. 



VA APPRENDRE À 
CONDUIRE , HË, 

Sn ZA 4. = us 

A 

Crop SE PRÉSENTE AU MAIRE 
DE LA PETITE VILLE ET DEMAN. 
DE UNE CARAVANE DE SECOURS. 

C'EST IMPOSS! IE N'Ai PAS L'EIR _ 
BLE MONSIEUR ! BITUDE D'AT. 
JENE PEUX PAS ! 
RISQUER LAVIE 
DE VINGT HOM 
MES POUR EN SAU. 
VER DEUX / AT. 
TENDEZ À 



IE VAIS ME PRO- 
CURER LE MATÉ. 
RIEL NÉCESSAIRE 
ET J'iReAR TOUT 

eut ! s 

MRIS À MESURE QUE CLOP AVAN.| | Pourvu QUE 3E TRouÏ 
CE DANS LA TOURMENTE, SA SUEUR |VE MON CHEMIN! S1 
GÈLE ET Lu TRILLADE LA PEAR... 

CEPENDANT. 
LA TOURMEN. 
TE A MIS AUS. 
SI EN DIFFI . 7 s sl pour. 
CUCTÉ CHICKR ralTr ALLER 

Si CE N'ÉTAIT 
LE FROID! 

7 | 

RAS 

&cessés Pe£ocNg 
E, Fr) 

siau 
MOINS NOUS 

AVIONS DE QUOI 
FAIRE OÙ FEU ! 
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ET 61 NOUS NOUS MAIS AU FAIT... L'AVION 
METTIONS À L'INTÈ- ef sv IL POURRAIT NOUS 
RIEUR DE L'AVION? RÉCHAUFFER ! 

MONTE DANS 
L'AVION ET 
OUVRE LE RÈ 



FILE ,MAINTE. Ga va/iun'a 
NANTION NE, PAS SAUTÉ ! 
SAIT SAMAIS | ALLONS CHER. 

PLUS TARD.. 

QUELQUES VOUS AVEZ INCENDIE 
INSTANTS MON APPAREIL? 

TRES T HEUREUX, C'EST D'ÊTRE APERÇU PAR CLOPr. | 

iQ! vous PROFI- 
TEREZ DE LACHA- 
LEUR SANS COU- 
<RIR DE RISQUES! 
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EÉTQUELQUES M! - 
Z NUTES PLUS 

T ARD.. 
SA TZ 

LUT Les ENT 
D FANTS. Z 

DIS r: SE À 

GRACE AU MATÉRIEL DE SE. 
COURS APPORTÉE PAR CLOP,NOS 
AMIS PEUVENT ATTENDRELCE 
MATIN ET ENSCITE DESCEN = 

A VALLEE... 

 YOnut LE , 
PÈRE NOËL 

COMMENT 

ET CLOP SE REND IMMÉDIATE. 
MENT CHEZ LE 1 

= DE N'EN 
A1 PLUS BE. 
SOIN,MONSIEUR 
\LE MAIRE! 

TOUT CE QUE J'Ai À VOUS DEMAND DER MAINTENANT, CE SONT 
DEUX LITS À L'HÔOPTAL POUR LES DEUX BLESSÉS 
ILS SONT IQ! 



DRAMATIQUE 
SAUVETAGE 
SUR LE MONT 
WMYOMING ! « (ii 

LE PROFESSEUR MOORE AT 
TEN D À SRACRAMENTO LES 
TROIS SAUVETEURS POUR 
LES FÉLICITER! 

LISTES... 

LE DIRECTEUR DE LA 
FLYING EN ÉTAT 
D' ARRESTATION! 

ILNE FAUT PAS FAI 
RE ATTENDRE UN 

ù MONSIEUR AUSSI 



c'esr arÂce À vous l'auerques mo PROFESSEUR! ! Pour ta RAvio 
MESSIEURS ! 

CAPAGLE DE M 
K.O.UNE DEU- 

ET LE VINDICATIF O'KANE SE IETTEÆS tu 
EURY, ET PROFITANT. DE LA SURPRISE 
RÉUSSI/T À LE SAISIR AU COLLET... 

! 92E VRAIS TE RENDRE CE 
QUE TU MIAS DONNÉ 
L'AUTRE JOUR 



RATTAQUÉS" 
MAIS NON 
C'EST UN 
VIEIL AMI! 

MAIS DIS DONC 
FURY, POURQUOI | VOLONTRIREMENT IL À n'as_ru PAS CONTRIBUE AU SUÉCÉS VOULU LE LAIS. OE_ NOTRE EN - 
SER ARRÈTER? 

\ Y2 AL 
FIN DE L'ÉPISODE 5 

À SUIVRE 



TOUT EN COULEUR 

les aventures 

du personnage le plus 

extraordinaire 

de tous les temps! 

x 

68 pages pour 0,50 F 

Je 5 et le 20 de chaque 

mois 

LES ROIS 

DES FARCEURS 

dans un format géant 

80 pages en couleur 

avec 

PIPO, Concombre 

et le loup Pougatchof ! 

Déjà en vente 

M0 Medivh 194 

SPECIAL 

in ev 
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RÉFÉRENDUM 
— …ÆT RÉCOMPENSES 
hers lecteurs, 

Dans le but d'améliorer votre journal, nous avons le plaisir 
de faire appel à votre collaboration. Répondez nombreux au 
questionnaire ci-dessous. Nous tiendrons compte de vos sugges- 
tions et nous tenterons, dans la mesure du possible, de vous 

donner un journal dont le contenu soit le reflet de vos goûts 
et de vos désirs. 

RÉFÉRENDUM - ZEMBLA 
Nom. et Prénom :-.5: 2044 ad hs etes srenine sets e Dies 

ARE ns brosse mené done db idemieet "are ee 

Adresse 2 Gosse dose 8 8 dre snete ie ele are ue ele cie Se 

A. Classez les séries ZEMBLA, FURY, MAC, par ordre de pré- 
férence. 

B. Justifiez votre choix et votre classement en écrivant pour- 
quoi vous préférez telle histoire plutôt qu’une autre. Faites la 
critique des trois histoires. 

C. Dans quel genre d’aventures aimeriez-vous voir évoluer les 
héros de ces histoires ? 

D. Qu’aimeriez-vous trouver d’autre dans votre journal ? 

LISTE DES PRIX : Un badminton - un appareil photo - un 
jokari - un ballon - 10 abonnements de six mois - 10 albums 
reliés. 

Envoyez ce formulaire à : Référendum Zembla, Editions LUG, 
6, rue Emile-Zola, LYON. 
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B/ENTÔT LE PRIN- 
TEMPS!'MAC LVPDI- 
KE ET KOKKO ONT 
DEC/DÉ DE S£é- 
CHER LEUR JF 2- 
D" POTAGE 
Lens Er TISEZ 
ÆLQUES LÉSEU- 

ÎLES. MAIS Dr 6° ÉPISODE 
COUP D'ŒIL 

SUFFIT POUR SE 

Le me coere CET ÉGOISTE 
SENTE Lire Sr. OE LOCHESS 

EN BON ÉCOSSAIS, 
JE TIENS À ÉCONQ- ON POURRAIT EN 

MISER MAR PEAU! DEMANDER UNE 
MISTER LOCHESS? 

IL FAUDRAIT 
UNE ! 

CHARRUE. 

ZE ELA, AU SÆFITD COMPLET. 
SE LEND EM DÉLÉGATION CHE. 
LOCHESS L'ÉGOISTE. 

MISTER LOCHESS! JON M'A DIT QU: 
UN ÉCOSSAIS! UN JOUR,IL AÀ- 
ILNE PRÈTERAIT/VRIT PRÈTÉ UN 
MÈME PASSES /MOUCHOIZ TROU) 
PROPRES DÉ- QUI ENTRERR , 

LE PREMIER ‘ 

TRUISME! ON 

PEUT TOUJOURS 
ESSAYER! 



MOI! LE PIRE QU'IL PUISSEÆ 
M' ARRIVER C'ESTQUE 

MRIS C'EST LE DERNIER DES IL NE PRÉTERAIT MÊME PAS 
ÉGOISTES!ON DIT QU'IL PAIE L'AIR QU'IL PESPIRE! 

PRReTONS! 



SURES, PARDI! 

J'IGNORE Si HOUS TROUVE- 

ÆONS LA CHARRLUE, MAIS 
JE SRIS QU'UN INCONNU A 

L'AUTEUR DU Bit 

AVANT DE HOUS RENDRE AUX 
ROIS MONTAGNES, NOUS PA 
SERONS EN VILLE !IL FAUT. 
EN SAVOIR PLUS LONS SUR 
LE COMPTE DE cÆ 

LochHess! 

BESOIN DE NOUS! 

PLUS TRELD, À LA TAVERNE OE 
TOPTITY 

| LOCHESS? UN 
ÉGOÏSTE QUI À EU UNE VEINE 
DE PENDU ET QUI NE LA 

MÉRITAIT PAS! 



LORSQUE MAÎTRE JEPPYS, LE V Qui EST )LA FEMME DEJEPPYS 
RITABLE PATRON DE LA FER- MRS Au DEVRIT ARRIVER 
ME MOURUT À LA SUITE D'UNE BARBA-)AVEC JOE ,LE FRÈRE 

INFECTION AU BRAS, IL CHARR- 

MAIS 1RMA ATTENDIT EN VARIN! DE] |LE FAIT EST QUE JAMAIS 
BARSARA ET DE IOE, AUCUNE PERSONNE ME LES 
NOUVELLE! LES UNS DISENT QU’ 
ILS SE SONT HOYÉS EN MER -.- EST DEVENU LE 
LES AUTRES,QU'ILS SONT TOM- MAÎTRE À LA 
BÉS AUX MARINS DÆS INDIENS. VANTE HISTOI- 

LES MALHEUREUX-.. -AÀ BIENTÔT! 

QUELLE 
HÂTE ? OÙ JMERRDE HYGIENI- 



HÉ!RATTENDEZ ! Vous PARCE QUE TOUS VIE SAIS,LES 
HE POUVEZ CEUX QUI SONT AL- ! 

ALLER LÉS LA-BARS, N'EN \BIEN, HOUS 
SONT JAMRIS REVE-JFERONS 
NUS ! ELLES SONT LEUR <oOn- 
HABITÉES PAR DE)HARIS 
FÉROCES INDIENS 

ANcE! 

PRE LA TIRE- 
LIRE DE MA 

CONTINUONS DE <E PAS, NOUS 
SERONS À ,PIED D'ŒUVRE 

TRÈS JUSTE, LPDIkE! 
PASSE-MOI LES 

RInSi, TANT BIEN QUE MAL,NHOUS 

SODASSES! 

H° AuROoNsS USÉ QU'UNE 



hOUS FEROonNs 
UNE PAUSE 
DANS LE Bois! 

JE DOIS OUVÆIR L'ŒIL'! MA POSE] 
TROP DE QUESTIONS DEPUIS QUE: 
QUE TEMPS... ET LA GAMINE DE- 
VIENT DANGEREUSE! 

LE LESARED DE COCHESS EST 
ÆATTIIRE PAR Lt) MAORCER EL) DE 
PRPIER BLVEL Qui TERIÎITE 
Sue LE LURES/L). 

QU'EST-CE QUE ÇA 
SISNIFIE? 

7er DE LUTTE À PROPOS 
A VISITE Qu'ie VIENT DE 
CEVO/2e 

UN JOUR OÙ L'AUTRE, IL FAUDRA 
AUSSI ME DÉBRRRASSER D'ELLE! 
ETJE CHARSERARI De CE TRA- 
VRIL,MON AMI GUEULE DE 

Lour! 

MALÉDICTION! TOUT EST CLAIR! 
ETTE PETITE VIPÈRE A TENTÉ 
DE ME ROUER! 



QURANT À MES TROIS COMPA- 
RIOTES, IL LEUR EN COÛTE- 

ELLE ME LE PRIERA!IL Y À AUSSI 
DE LR PLACE POUR ELLE 
AUX TROIS MONTAGNES! LS 

— 

HIIARHOOO! ! 
PLUS VITE! 

OÙ ALLONS.-HNOUS, \DE TE LA DIT, MOI SEUL SERAI_ OE RETOUR, 

ONCLE LOCHESS ? /IRMAI FAIRE | [SALE MORVEUSE CRR TU 
à PReO- 

à , VISION EH 
a VILLE !MRIS 
Re NOUS SERONS 
= BIEN VITE DE 
CS e 



LE 
VEAMICULE IRONS CHASSER QUEL- 

PREND LA | Ù À QUE DINDOn! 
DIRECTION J 

FIN EN QUÊTE D'UN 
L'ÈVRE! 

SOLDE SOLS 
LA OETTT 

OH!OH! UNE rPoUuLE 
SAUVAGE! C'EST 
ENCORE MEILLEUR 
QUE LE LiÈèvee! 

MAIS VIENS DONC!... 
POURQUOI TE 

FAIRE TANT 
Désiesere/ 



Quoi7..Tu Ris?! DE 
VRAIS T'EN FAIRE PRS- 
SER L'ENvViE! 

NOUS FERONS UN REPAS COMPLET 

À BASE PE POULET !IL S'AGIT 
SEULEMENT D'ATTENDRE QUE 

FINI DE COUVER|! 

ARE FI TEE LIT FAIIS TT. FIPRES LA PRE, BOHHEUR, MAC A 
SÛPREMENT +ROUVEÉ VS Ed LRÉFIPETITION DES 

QUELQUE 1 EXACTEMENT 

SHose! 343 GRAMMES ©S cOMPRIS, 
PAR TÈTE DÉ PIPE! 



ZS S'APPREÈTENT À MANGER, ]f Jaustreu'un 
QURHD, SOUDE «0. 0 ,pLFPPeLLe 
J'ENTENDS LE BRUIT Secoues/) À L'AIDE! 
D'ÜUNE VOITURE QUI 

RVANCE... 

C'EST /ENTA QUI VIENT DE COM] 
PRENDEE QUO C'ENTERÎITE 
DANS LINE AUTRE DIRECTION. 

NOUS N'ALLONS PAS EN VILLE !.. 
TU M'ENTRAÎHES AUX TROIS 
MONTAGNES! AU SÆcoOouURgs! 

AU SAPIN LE , 
PELLE AU / PLUS PROCHE: 

Secoues! 
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À TON AVIS ? 
EST-CE DU COTON 
ou Un FER À 
REPASSER ? 

CETTE FOIS, JE SERRAI 

PLUS RAPIDE QUE CET 

ÉCOSSAIS Du DineLe! 

IL FRRPPE OUR 
MRIS ILME 
RESTE MON 
PISTOLET! 

PP à 

DIS DONC, KOKKO MIEN? \LE MIEUX SERAIT D'ES- 
TU CROIS QUE JE PEUX LE /SAYER POUR VOIR! MAIS] 
MANQUER À CETTE f LOCHESS H°'Y TIENT 
DISTANCE ? PEUT-ÉTRE PAS! 

À f\ © - z 
RS = 3 = f | 5 \ NN? ? rs à 



EH BIEN.--- POURQUOI 
S'ÉNMERVER?JE PENSE 
QU'IL S'ASIT D'UNE 

ÉQUIVOQUE!. 

JE VEMAIS JUSTEMENT WMUS 
CHERCHER! HOUS AVONS 
UNE HISTOIRE À 

eésLer! 

ALLONS, IRMA, SOIS GENTILLE! 
DIS À <ES MESSIEURS QUE CE 
BILLET C'ÉTAIT UNE FRARCE 
ET PRÉSENTE 
TES Excuses! 

MR NIÈCE 1RMR EST UNE POLIS- 
SONHNE ET ELLE S'EST LIVRéE 

À UNE PLRISANTERIE DE MA 
VRAIS GOÛT!'JE L'Al AMENÉE 
It AFIN QU'ELLE VOUS EX- 
PLIQUE ELLE-MÊME! 

ATETIS HET NE SE CAISSE PF. 
VAAPRESSIONNER... [SE 
H'ÉTRIT PAS UNE PLRISANTE- 
RIE !IL VOULAIT ME SUPPRIMER 



PETITE VIPÈRE! TU INSISTES ! HU ME SAIS PAS CE QUE TU 
JE VRIS TE DONNER LA FRAIS, LOCHESS'ONNE BRU. 
LEÇON QUE TU MÉRITES/! TALISE PAS AINSI UNE 

ENFANT! 

QUANT À TOI, HOUS GLERONS 
HNOS COMPTES À LA FERME! 
JE TE DONNERAI 
LE DOUBLE,CLUS 

1 SAIS, ÇA 
PRIE RAREMENT ! LES INTÉRETS 
TU ES PANE POUR 
LE Savoie! 



HON,LOCHESS !IRMA Ræsre | [JE Suis SON TUuTeuR! ET 
AVEC HOUS! ELLE HE RE- BIEN HE M'OBLIGE À 
TOURNERR PAS À LA VOUS LA LAISSER ! 

J'AI LIMPRESSION 
AU'ILVA TIRER 

MO eo 
"BIEN" 7/ ONDES Si TÙU ne NOTE ET NOUS 

PRARS PRS AVANT! VERRONs! 

DIS-MOI PLUTÔT TOUT CÆ QUE 
TU SAIS À PROPOS DE 
LOCHESS …. 

PAS GRAND 
CHOSE, 

MONSIEUR 
MA 



V HOUS REJOINDRE À LA FERME, MAIS 
ON N'ENTENDIT JRMAIS PLUS PRARLER 

Ed euro MoN PAPA MOURUT, MA MÈRE ET MON 3% == 
FRÈRE JOE ÉTRIENT EN ROUTE FOUR or e 

kr 
D'EUX! » 

J'ENTENOIS LE PORTAIL DE LA 
FERME _S'OUVIELIE - - - 

AU! PEUT BIEN VENIR À UNE 
= HE 

QUELQUE PART AFIN DE GAR- 
DER L'HÉRITAS 

( 

mous RAYONS, 
TENU PAROLE: OH VOIT TOUTCE QUI SE 

PASSEL..-MAIS C'EST 
LONCLE LOCHESS QUI 
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LA FEMME BLANCHE ET LE JEU- LE RETINS À GRAND PAINE UN HUR 

LEMENT D'HORREUR ! JE VENRIS 
JAMRIS DES TROIS MONTAGNES! DE), RECONHRÎTRE LA ROBE DE 

e" En VOICI LA 

PRuvE! GUE SE PASSA -T- 
IL ENSUITE? 

MON ONCLE REMIT DES J'AI 
ASSETTES AUX IN- compris! 
DIENS QUI DISPA- QUELQUE CHOSE ET IL /POURQUOI 
RURENT DANS LA /POURQUOI COMMENCGR À ME RE-/AS-TU ÉCRI 
HUIT,COMME ILS /TU NOUS AS | ITENIR PRISONNIÈRE! 
ÉTAIENT ENVOYÉ CE QURND JE VOUS 

MESSAGE ! RAPERÇUS ,J'EUS ]MONTAGNES,LES 
L'IDÉE DE VOUS /PIEDS DERRIE- 
EXPÉDIER UN /RE? 

eILLET! 

PARCE QUE J'AI DEMANDÉ À LUN À SIGNIFIE QUE CEUX QUI VIEN- 
DE NOS EMPLONÉS OÙ ÉTAIENT MENT ICI M'ONT AUCUNE CHANCE 
LES TROIS MONTASNES ET IL DE REVENIR |PMA...COMPRENDS 
M'A RBÉPONDU QUE C'ÉTAIT MO1...JE CRAINS FORT QU'ON 

È NE REVOIE JAMAIS PLUS NiTA 
L'ON NE REVE- U TON FRÈRE! 
NAIT QUE LES 

PIEDS DEVANT! 



TRES BIEN |BMAI! NOUS LE SAD- 
RONS BIENTÔT !ILEST TEMPS DE 

MRMRMÔFM ET JOE SONT VIVRNATS| 
‘EN l Lex ll 

m SE MONS SE REPOSER! DEMAIN MATIN, CUS REPRENDRONS LA ROUTE) CŒUR NE SE TROMPE 
JAMAIS! 

= } 

ZOCHESS, LO/N DE PESAGTER 
FERME À PRIS LA DIRECTION 

A LA LE. 

JE ME DEMANDE <E /DE LUI, 

ES TÆOIS AAONTASIIES, 
MERCHE DE GUELILE DE LOUP! 

QUE LOCHESS 
EST EN TRAIN }\S'ATTEN- 

JE MIJOTER:) DRE À 
LES ÉCOSSRIS NE SORTIRONT 

PAS VIVANTS DE LR FO- 

D 

> MARIN, MOUS 
AURONS UNE ÊT. 1ÆMAR HON PLUS 

LEURS! RUDE JOUR- 

LSH! HALTE- NE FAITES PASLES 
LA, ETRANSER! IBIOTS! JE bois 

CE SENTIER CONDUIT PARLER À VOTRE 
À LA MORT! ù CHEFGUEULE DE 



MON PROVERBE DIT: ENLÈVE D'A- 

PA A | ARRÉTE'NE LE TOUCHE 
N APRES SI + RS PAS! LE VISAGE PÂLE EST 
ENCORE QUELQUE PRÉCIEUX POUR HOTRE 

À DIRE! 

RE AUX TROIS MOr- 
TAGNMES ? 



MES GUERRIERS LE FE- 2 .. PRIVILÈGE QUE TU DEVRAS 
RONT'ON HE REVIENT PAYER! NOUS VOULONS 
AMRIS VIVANT DES 



TU SAIS QUE JJE SUIS DANS UN 
LE PÉTR@e'N! 

GARCON AU PAYS DES 
VISAGES PÂLES! 

UANT AUX TROIS HOMMES Qui RLLOHS ! MAR HRCHE FRAPPERA 
TE SUIVENT,TU AURAS LEURS DU REMENT!... OOO0ORA 1H EI I 
CHEVELURES AVANT LÆ COU- 



TOI, TU NE QUITTERAS Æ COMMENCE À CROIRE QUE TOUT 
PRS LE CAMP TANT | [EST rFeRmDU. L'HEURE D PAYER 

LOUP HE SERR 
PAS OE€ RETOUR! 

LE MAL QUE J'AI FAIT EST PEUT 
- ET JE n'AI 

COURAGE, IRMAINOUS NME POUVONS HOUS 
ARRÈTER! IL FAUDRA MARCHER 

NE CRRIGNEZ RIEN) 

LEE... DS, JE NE CONNAAIS PAS 

de FAIT LA FATIGLUE! MOn- 

JOUR --- S'EUSæ MAC! 
PTTC, 
CPCIEE 

ÆOkKO ET EMA 
SÆ 

LETAEOUVEIT 
AL) PIE 

DÆS 
77E20/: ss 

MONTAGES! 

VOIEI LES TROIS MONTAGNES! 
IL VA FALLOIR JOUER AU PLUS 
FIN AVES LES IND'ENS! 
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PLACE-TOI ENTRE UPDIKE ET 
KOKkKO!I' RAI DE L'AVANT... 
ET S'IL FAISAIT VILAIN, TU 
SRIMPERRIS AUSSITOT 
DANS UN ARBRE ET TU 
N'EN DESCENDERIS QUE S\ 



LES TROIS AVANT PEU ILS CONNAITRONT LE 

ÉCOSSAIS DUR CONTACT DE 
ET LEUR MON TOMAHAWK | 

PETITE AMIE 
ÆESCALADENT 

[4,4 

MOITAGINE 
ÆOCHEUSE, 
TAND!/S 

QUE LES 
GUERIEIELRS 

LE 
GUELLE LE 

cour 
SONT. 
LES 
AUX 

AGLIETS 

HUM...CES PETITS OISEAUX DANS 
LEUR HID ONT FAIM ETLEUR 
MÈRE HE S APPROCHE PAS D’ 

EUX !. ET Si QUELQUE CHOSE 
L'ÉLOIGHE ,CE QUELQUE 
CHOSE DOIT AUSSI HOUS 

1, ÉLOIGHNERæ... 

QUAMD ILS SORTIRONT DU BOIS, 
nous LES _ATTAQUERONS.- 

FFAIS LES SECONDES S'ECOL- 
| ler. OLIS LES ATIPALÎTES 

TENEZ-VOUS |, PAR MANTOU !IILS 
rRrëTs! OEVRAIENT DÉJA 

PASSER DEVAAT 



x SF UGHIVOICI LEURS 
Le SV TERCES LS SONT VE 
ns NUS HUSQU'IcI! 

ST Ë= 

D'AUTRES |ILS HE 
| EMPeein-/00 

\ 1 



ATTENDONS MARIN qi 
TENANT LEUR PRO- 
CHAIN PASSAGE! 

ET ENCER<LONS LE BOIS! PT] REPARIRE! EXACTE- 
MENT CE QUE JE 

vouLRAis! 

PLUS DE SURPRISE POSSIE M ni == sonur DéciDés 
AVANÇONS TOUS ENSEMBLE B SORTIR DE LEUR 

HE LES LAISSONS PAS 
S'APPROCHER !'OUVRONS 
LE FEU TAHDIS QU'ILS 
SONT À DÉCOUVERÆæT! 



HÉ! POURQUOI NE TIRES-TU } “g{’ LOMME ÇA JE FRAIS UNE 
PAS ?H'AS-TU PAS EN- AFFAIRE : TROIS IN- 

7 v ù OIENS AVEC UNE 
SEULE BALLE! 

ARRIÈRE ! METTOHNS -NOUS À LReel nOUS LES 
DÉÈNICHERONS AVEC LE FEU 



ILY À DÉSORMAIS ENTRE NOS}” TOUT CE BOIS GASPILLÉ! 
ENNEMIS ET NOUS LIN ÉCRAN QUEL MALHEUR! 
DE FEU! HOTRE BUTEST 

A ©E REJOINDRE LEUR 
CAMPEMENT ET NON 

x Q D'ACCEPTER LE 
Ÿ É 

ILS NE S'ARPERCEVReONT 
PAS DE NOTRE DISPRARI- MAMAN, C'EST LU! 
TION AVANT DEUX BONNES QUI MAOSUS À VENDUS/TAIS -TOI 
HEURES ET NOUS RURONS AUX INDIENS 7... JOE ! 4 
DÉJÀ ENVAHI LEUR LE LÂACHE! 

LRISSEZ-LE PARLER, ,Mes BAR- | |IMAIS LE SEISNEUR M'A OU- 
BARA DE À RAISON'JE SUIS| VERT LES VEUX Vous Tes 
UN LÂCHE DE LA PIRE ES- VIVANTS ETJE PEUX ENCO 
PÈCE ! JE M'EN RENDS COMP. | (Re REMÉDIER À Bien 
TE MRINTENANT!. J'ÉTAIS DES CHOSES! 
AVEUGLÉE PAR LE DESIR 
DE POSSÉDER LA FERME! 



LAISSEZ-MOI ALLEZ LOcHEess! 
[FAIRE Mes BRAE- 
eRRA JE VEUX 

RÉPARER! 

ET MAINTENANT, PARTONS! 
TANT QUE SUEULE DE 
LOUP EST LOIN, NOUS 
AVONS UNE CHANCE DE 

NOUS SAUVER! 

UN INSTANT, -- QUE Si HOUS SORTONS VIVANTS| 
LOCHESS, JE VOUS DÉMHONCERRI 



A PEINE LES PRISONTIERS SE 
LS ÉLOISRES, QUE LEUE 

ST DÉCOUVERTE --. 
JE NE PEUX ESPÉRER DE 

RALERTEl|LES | 
VISASES rÂLes! 

di TAPAAT T1 7-2 Es DES 777 FAT PS ET 7007 ATTENTIONTIL 
S À MIACET AP i és 

CONMPAGEHOS. La Y RAR QUELQU'UN! 
À TERRE! 



FLÛTE! QUELLE 
MALCHANCE I 

LES = 
INDIENS! DÉJÀ 
À HOS TROÛUSSES/ 

MARMAN!JOE'!J'AVRIS RRISON! 
JE LE SAVAIS BIEN QUE 
VOUS ÊTIEZ 
VIVANRTS ! 

ATTENDEZ!...ILHOUS À RIDÉS À PRENDRE 
LA FUITE RPRÈS HOYUS AVOIR DÉLIVR#éS|! 
NOUS LE PEMETTRONS À LAOUSTICE 
S\ HOUS SORTONS DE CET ENFER! 

CE 7 EST QUE BAEBPE/",JOEET 
LOCHESS FLYAIT EPERDUMENT 
DAS LA MÊME DIRECTION QUE) 
LES ECOSSAIS. 

RLORS, LOCHESS!IE ROIS 
QUE L'HEURE DE RÉGLER 
HOS COMPTES EST 

ARRIVÉE ! 

PRSLE TEMPS 
LE 

RÉFLÉCHI 2 
DLDEVANTCEÆ 

LE 

FMLIRLENTENT 
LES FAIT SÆ 

DETOUS SES 
GUERL/IERS 

FLIEIBONMLS 



PAR MANITOU!ILS 
NE HOUS ÉCHAP- 
PERONT PAS! 

VUUPRRROOOH ! 

PRÉFLUSIONS-NOUS LA -HAUT! 
NHOUS POURRONS LES TÆ- 
H1S À DISTANCE PENOANT 

RUELQUES INSTANTS! VIONS PRS LE 
Hoix !...TU NE 
ROIS PRS? 

de) 

CET ÉTROIT DÉFILÉ INTERDIT GUEULE DE LOUP AURA 
RUX PAROHES D'ATTAQUER LAR JOIE DE Vous 
EN MASSE! LRISSEZ-LES AP- Scartrer! 
PROCHER ! HE GASPILLONS 
PAS nHOS MUNITIONS! 



lAARA HIHI! 
FTTEN TION 

GUEULE EX 
DE 

DE LOUP 
URR TON 
ScALP! 

TU ES RAPIDE VISAGE PÂLE ! 
AIS GUEULE DE LOUP 

EN PRROoLES/!! 
ot! 
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MAIS LOCHESS S'EST EAP IS 
Du FLS/e DE MAC ET... VIE, LOC 

ÊT ÇA NE ME /DE PANER TA 
PLAÎT PAS /OETTE TOUT 

DE SurTæ! 

PARTEZ FIiLez. 
LAISSEZ - MOI 

SEUL! 



ILN'N À @IEN D'AUTRE À 
FRIRE! ET PUIS C'EST LA 
SEULE FAÇON DE SAUVER 
LES ENFANTS,MARADAME! 

VOUS AVEZ TOUJOURS OIT 
QUE J'ÉTAIS UN ÉGOÏSTE=!'ET 
BIEN ,JE PRÉFÈRE MOURIR 
TOUT SEUL,EN ÉéSOoisTEe! 
PARTEZ! JE M'OCCUPE 

DES INDIENS! 

ADIEU LOCHESS QUE DIEU 
VOUS PAROONHE,COM 
MES ENFANTS ET MOI-MÈME 
VOUS AVONS PABDONNÉ ! 

ALLEZ, AVANCEZ!VENEZ 
VOUS EXPLIQUER AVES 
CET ÉGOÏSTE DE LOCHESS! 

PUELQUES JOURS PLUS TFPIPL), 70) 
DOMICILE DE PAC, JPDILE ET 
ÆO Cle... 

MONSIEUR 
KokKkO, MADA- 
ME BRARBARA 
Vous ENVOIE 
LA CHARRUE 

OH MERCI! 
DOMMRASE QUE NOUS DEVONS /QUELLE 

@ D'ABORD LAYIMMENSE / 400 
TROUVER! 



PR 
EU 

S Rs TT = = 2% dé -< ". Rep Een 
5 ee “3 = D 

Imp GEORGES LANG PARIS 



Il est déjà paru. — 200 pages — 3 grands récits 

SPECIAL 

f f 

N. 17 

TRIMESTRIEL 

5 Decembre 1963 

120 F 

N'oubliez pas d'acheter ce numéro sensationnel 



SCECIAE 

R)L) EC) 

PS 



Type d'oeuvre : 

Périodiques, Petits Formats 

Album Poche 130 x 180 

Couverture brochée 

Dos carré 

128 pages N&B 

Scénario : collectif 

Dessin : collectif 

Editeur : LUG+ 

Parution : 07/1963 à 12/1994 

Réf. c.p.p.p. ou MLP : 1/2634 

Originaux parus : 479 

Recueils parus : 127 


